
DU TRÈS SAINT SACREMENT 127

la pensée de Jésus, de l'union avec Jésus,
Dès lors, il est facile d'entrevoir à quelles conséquences,

honorables pour Jésus, cette disposition entraîne cette âme
et l'on peut conclure, à juste titre, à la souveraine utilité de
rapprocher le plus possible les chrétiens de l'Eucharistie ; de
les affectionner à la pratique si sanctifiante de l'adoration du
Très Saint Sacrement.

Notre intention ou pensée dominante de ce mois sera donc
de demander instamment à Notre-Seigneur le zèle de l'adora-
tion, pour nous d'abord, puis pour tous ceux qui nous sont
chers ou auxquels nous nous intéressons ; enfin pour toutes
les âmes chrétiennes désireuses de leur sanctification.

Le zèle de l'adoration consistera à nous associer, si nous ne
1'avons point fait encore, à l'Archiconfrérie de l'Agrégation du
'Près Saint Sacrement; puis, une fois inscrits, à être bien fidèles
à faire notre heure de garde auprès de Notre-Seigneur, disposant
notre temps de façon à ce que -ce devoir ne soit point négligé,
faisant, au. besoin, des sacrifices, nous imposant des gênes
pour le remplir ; enfin à nous appliquer, durant tout le temps
que nous passerons aux pieds de notre divin Sauveur, à nous
pénétrer d'estime et d'amour pour son adorable et tout aimable
présence en l'Eucharistie.

Que ce zèle pour l'adoration soit donc, durant tout ce mois,
l'objet constant et incessant de nos prières en même ten.ps que
de nos efforts pour 1acquérir : nous souvenant de ces paroles
que Jésus adressait autrefois à la Samaritaine : A'am et .Pater
tales querit qui adorent cum in siritu et veritate : Mon Père
cherche des âmes qui aient le désir et un désir ardent de l'ado-
rer en esprit et en vérité.

Il HughaFietie et le Ghemin de la uie

E chemin de la vie est long et imprévu. Il com-
mence à travers de riantes prairies tout émaillées de
fleurs, tout embellies par les chants joyeux des oiseaux,
et les chaudes ardeurs du soleil : tout est plaisir, éton-

nement, nouveauté, fraîcheur d'impressions, doux et facile bon-
heur dans cette première région. L'enfant ne rencontre que des


